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VÈGEN broüille de jour en
nÉE Dei jour davantage les

incidens que nous avons pré-
vus font en partie arrivés, on

ne voit que des Couriers qui
vont qui viennent, cepen-

dant rien ne transpire de
leurs depêches. L’Ambaffa-
deur de Fès a prefenté un
Mémoire à nôtre Miniftere, fa
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Cour s’intéreffe vivement pour
la Mufique d’Aix en Provence,

ce Mémoire porte en termes
exprés que le Roy de Fès regar-
dera le refus qu’on fera de la
joüer, commeun affront fait à fa
perfonne dans celle de fes Alliés.

L’Ambafladeur de ?Hofpo-
dar de Valachie a joint fes repré-
fentations fur lé même fujet,
il a ajouté aue fon Maitre feroit
obligé de faire caufe commune
avec la Ville d’Aix pour foute-
nir l'honneur de fes Menuets, lur-
tout depuis qu’il avait établi à
Arcim une Académie de Mufi-
que françaife jusqu'à préfent
toutes reprefentations ontétéin»
fru&ueulés, nôtre Cour perfifte.
dans fa réfolution, il parait
qu’elle veut poufler cette affaire

à l’ex-
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‘pastis esà l’extremité. Tout le monde à
été furpris de cette infléxibilité;
mais on cefle de l’être depuis
qu’oneltinformé à n’en pas dou-
ter que la Coura été encouragéé
dans fa roideur par l’Alliance dé-
fenfive qu’elle vient de conclurre
en fecret avee la Republique de
Santo-Marino. Salomon a bien
eu raifon de dire, que tout fe dé-
couvre enfin, car il n’y a rien
de caché à nôtre pénétration;
Alliances, Traités, Conventions
fecrétes, nous approfondiflons
tout, on devine une partie, on
apprend quelque chofe, on y
ajoute fes conjettures, à la fin
on fait les Traités comme fi on
les avait faits,

Vous ferez bien: étonné de
trouver ici l'Article /écretiffime
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Me ae re re rates rene renearee Ne or

de cette Alliance nouvellement
conclüc, mais voici comment il
efl tombé entre nos mains,
L'Ambaffadeur deSanto-Marino,
en dinant l’autre jour chezl’Am-
bafladeur des treize Cantons,
laiffa tomber de fa poche l’Article
fecret. du Traité en tirant fon
mouchoir; l'Article fut auffitôt
ramaîté, nous avons éte -affés
heureux pour nous le procurer.
Qu'un Ambaffadeur doit être
circonfpett, qu’il et dange-
reux pour lui de tirer un mou-
choir de fa poche!

VOICI CET ARTICLE SE-
CRETISSIME.

De plus fa Majefté Pruffienne
s'engage que, fi en haine.de cette

Alliance prefentement conclie la
Sereniffime Republique de Santo-

Ma-
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pe ee erMarino allait être inquiétée par
de mauvaifes Seremades, ox par
des Chacones à elle defägréables,
Sa Majefté lui fournira à fès frais

dépens un Vaifjeau de cent Ca-
nons, quatre Frégates qu’elle
tiendra toujours prêtes dans fon
port de Halberféadt pour le fèrvi-

ce de ladite République; au
cas que des vents contraires où
d'autres conjonttures fifjent pré-

LA

ferer des fecours pécuniaires, on
évaluera cette Efcadre à la fomme
de 400. Livres payables dans la
Jorte de monnoye dont le Gazetier

de Cologne fut payé, il y a
dix.ans, dont la République
pourra faire um ufage mervet!-
Jeux envers fes Ennemis. En
revange la Serenifime Républi-
que de Santo Marino s'engage
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M CE IRde faire caufe commune avec la.
Pruje dans toutce qui cou-»
cerne Leffaire des Menuets,
maloré l'ancienne Alliance qui
fablifte avec ladite Républi-
que la Ville d’ Aix, depuis.
les tems de Pierre de Proveu--
ce de la belle. Magalone,par laquelle elle a garatti à
ladite" Vile- la paifible pos-

Seffion de fa Mufique, la Ré-
publique de Santo-Marino tient
ces engagemens pour nuls, bien
entendu qu'elle fê croit Mai-
trefle d’expliquer fa parole com-
me il hi plait, de prendre en
même tems des engagemens con-
traires felon fom bon plaifir,
&r -d’invalider fès anciens Trai-
tés lorsquiil lui prend fantaifie
d'en faire de nouveaux. Elle

pro-
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Mere aree creer Deer V Dre cer mater ho seen

promet à Sa Majefte Prujfien-
ne de tenir prêt fon Contin-
geant pour qu’il foit à portée
d'être employé lorsque le cafus
fœderis l’exigera. Ce contin-
gent confifiera en trois Mené-
triers,& en trois FVivandies
res: au cas que Sa Majefté
Pruffienne trouvät plus conve-
nable de convertir ce fécours
en argent, la Sereniffime Ré-
publique payera du moment où
la guerre féra declarée un fub-
fide annuel d'un fequin des
mi, quatre fols, dix HKards.

NB. Les fecours feront prêts
des deux cotés pour partir au
plus tard trois mois après que
la réquifition leur en fera faite,

au cas que ces fécours me
Sayent pas füufifans, Leurs Hau-
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tes Puiffances contra&antes s’en-
gageut d'en doubler le nombre,
Cet ‘article féparé fèra tenu
fecretiflime 2) aura la mé-
me force que le Traité géné-
val. On s'engage en outre d’in-
viter les autres Puiffances Amies

â acceder à cette Allance.Le Traité général ne parait
pasencore, maiscomme il eft fait
pour être communiqué à tout le
monde, nous vous affurons d’a-.
vance que ce n’eft pas-la peine
de. le lire la quinteffence du
poifon, le venin fubtil délicat
ef tout renfermé dans cet arti-
cle fecret, c'eft ce qui vous
le fera favourer avec délices.
L’Ambafladeur de Fès qui fe
trouvait au repas où cet Article
fecret fut perdu, en a tiré copie

fans
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A ET
fans perte de tems, l’a envo-
yé par fon Jouëur de Guitarre,
(qui joüe un grand rôle à Fès,)
immédiatement à fa Cour:
comme toutes les circonftances
d’une affaire parcille à celle-ci
font importantes,nous ne devons
pas obmettre que le Courier avait
l’omoplate gauche convexe,
qu’il montoitun Cheval Travate.

Ce grand événement ouvre
un vatte champ à nos Conjetu-
res, Sila guerrefurvient, la Ville
d’Aix, le Roy de Fès, l’Ho-
{fpodar de Valachie pourront
fortifier leur Alliance de celle de
Coulican le très jufte, qui a fait
aveugler fon Oncle fes Frères,
Schach dePerfe préfentement ré-
gnant, ou en cas qu'il fe trouve
trop occupé aux guerres intefti-

nes
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nes qui déchirent fon beau Ro-
vaume, ils pourront s’unir avec
le grand Mogol; ou avec l’Em-
pereur du Japon: ils pourront ti-
rer de ces païs-là des chameaux

des éléphans véritables. Il eft
impoffible qu’une certaine Cour
réfifte à tant de forces réünies,

l’on doit efpérer que l’heüreux
jour viendra où nous Ja verrons
fuccomber fous le poids de fes
ennemis. Quelle-Joye n’aurons
nous pas de ces événemens tant
attendus! Que vos fabriqueurs
de Nouvelles vont être contents
de voir enfin accomplir leurs pro-

phéties, qu’ils auront d’obli-
gations aux deux Menuets dont
l’un eft en mineure!

Cependant les Fêtes les
Bals vont ici leur train ordinaire,
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Ja Cour ne penfe qu’a fe divertir,

vit dans cette {écurité qui pré-
cède les grandes Cataftrophes;
mais nous qui voyons plus loin
que nôtre nés, qui fommes
fins au fuperlatif, nous annon-
cons, comme la malheureufe Caf-
fandre, que la mefure eft comblée,

que les jours de deuil font arri-
vés que malgré la Sereniffime
Republique de Santo-Marino,
celie de Luques même, on ver-
ra ici dans peu un effain de Bar-
bares, qui vangeront les Menuets
d’Aix en Provence, qui brule-
ront la Mufique qu’on appelle
celle du bon faifeur d’Opéra;
qu’on verra de véritables Elé-
phans fouler l'Orquettre à leurs
pieds; que pour comble de mal-
heurs ce peuple barbare conver-

tira
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“rs er ir ri rttira la voix de ces Meffieurs qui
chantent le deffus fur nos Théa-
tres en affreufes voix de baffe;
que les Vierges qui deflervent
cesmêmes Théatresavectant de
pudeur feront violées, qu’on
n’entendra pour toute harmonie
que les Menuets d’Aix dont l’un
eft en mineure.

Au cas que cette Prophétie ne
s’accompliffe pas à la lettre, nous
foutiendrons ce contre-tems
avec effronterie, nous ne laif-
ferons pas que de prophétifer.
Pour Meffieurs nos Compa-
gnons, qui comme nous fe mê-
lent de lire dans l’avenir, nous
leurs confeillons de prophétifer
les événemenspaflés, s’ils ne ren-
contrent pas les événemens fu-

turs,
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turs, ou d’étendre leur Prophé-
tie au delà de cent ans.

Nous apprenons dans ce mo-
ment que l'Ambafladeur de Fès
à prisla Colique, qu’il fe veut
faire élettrifer au gros orteüil,
Un fameux Medetin affure què
fon mal provient d’une réplé-
tion d’inures; Son Chirurgien
Drétend que c’eftune maladie de
Politique, qu’il a trouvé à pro-
pos de s’abfenter de la Cour.

P,S. Je fuis obligé de vous
faire mesexcufes furce que mon
file n’aporoche point de l’élé-
gance de la noble hardieffe de
celui de vos Correfpondants;
j étudie fans ceffe dans vos Archi-
ves pour atteindre à ce point de
perfection je commenceà m'’ap-

Pro-
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pes reproprier leurs phrafes, je me
fervirai inceffamment de certai-
nes Cpithétes fortes, nerveufes,
piétoresques; par exemple, cet
Holpodar fans foy, fans loy, défi-
gnera celui dé Valachie ce
Prince perfide traitre vous
fera connaitre le Roy de Fès,

je ferai des efforts pour, mé
rendre par mon-application plus
digne de vos bontés de vôtre
confiance, Le refte l'ordinaire
prochain,
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